
àbien lire, et a" bien Otozapl~.) l

S. L'y Grec s'emzploie souvent par des Ecrivaîns
habiles aet milice de deux Voyelles, pourvi que krz
-seconde de\ ces deux. Voyelles re finissepas le mot;
comme dans payer, voyons, rnoyert, &o. G'est mis
des mzeilleurs usages qu'on puisse faire ?e l'y Grec.

4. Dans les Mots déivéS du Grec, comme Miys-
tère, syllabe, Physique, hydropique, &cri

Il parolt fort indiffférent qu'on mette -un i ou, un
Grec, dan3 les mots dé ce dernier Exemple.

C BA P. IV.
De la Prononciation'des -Diphtongues.

L A iphtong'ue est l'assemblage de deux, de
trois, ou de quatre, Voyelles. Celles qui for-

ment deux sons différens, sont de vraies Diphton-
gues,

Celles qui ne forment ensemble qu'un son simple.
sont fausses ou impropres

Des -vraies DiphtOngwes.
In'y ýa prprement qu'e neufe Diphtongues:- sa-

voir za, wé, teu, Wr, ot, U a, 0 o&o0, ma.
la.

Ces deme Voyelles ne sont une Diphtongue que
dans les mots Diable, Diacre, fiancer, & dans viarnde.

le est Diphongzo propre.-
1.Dns les mtotî terwtinés en tié : Ex. pitié, a-

miitiè«, roitié, êS'c.ý
2. 'Do.ns les Monosyllabes : Pied, grief, bier, &c.
Viens & leurs dr scomme Je coniviens., tu pré-

viens, &e.
S. Dans lès rrtlâ erraï-nés en ier : Ex. Collier, prea

Exc-plés, . L es riots stvnLicertci*er, .Ecui.
ery, Grai-er & 'les .Infliîitifi cz, ier . Ex. IVari-er,

Lixcept6s


